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Pourquoi cette piste ? Auto-évaluer ses réussites et prendre conscience de ce 

qui est attendu 
J’ai cru remarquer que pour certains élèves l’évaluation n’a pas vraiment de sens. C’est un passage obligé 

entre deux leçons, deux chapitres ou deux notions. C’est pour cette raison que j’ai mis en place des livrets d’auto-

évaluation. Je voulais que les élèves soient acteurs de leurs apprentissages dans ce qu’ils présentent de plus 

complexes et qu’ils prennent conscience de ce qu’ils savaient. J’ai constaté que pour progresser, l’élève doit avoir 

conscience non seulement de ce qui est attendu de lui, mais aussi de ce qu’il sait ou ne sait pas encore. Si 

l’évaluation est subie et pas comprise elle n’est ni formative, ni formatrice. 


Comment faire concrètement ? 

En Cycle 3, les modalités se discutent lors d’un conseil d’enfants. On précise les domaines de 

compétences travaillés au cours de la période. Les élèves s’inscrivent dans le groupe qui les intéresse. Ils listent 

par groupe les items travaillés pendant qu’un groupe d’élèves élabore les modalités d’évaluation et les 

compétences transversales comme l’autonomie, la capacité à s’auto-évaluer, celle d’aider un camarade, de savoir 

travailler en groupe… Ces items ont été proposés par les élèves qui ont pris conscience d’un certain nombre de 

valeurs et compétences mises en jeu même si elles ne sont pas strictement scolaires. Les propositions des groupes 

sont ensuite présentées par un rapporteur à la classe. Même les modalités d’auto-évaluation sont discutées et 

votées.Chaque élève remplit ensuite seul son livret après que je l’ai mis en forme selon leurs indications. 

 

En Cycle 2, les élèves font un certain nombre de propositions à l’oral, et j’écris sous leur dictée. Les 

propositions des différents groupes sont discutées et votées. Pour m’assurer que les élèves remplissent leur livret 

en conscience, je prends des petits groupes d’élèves auxquels je lis ce qui a été écrit, puis, c’est à chacun de 

cocher en fonction de ce qu’il évalue de ses réussites. 

 

En Cycle 1, les élèves évoquent ce qu’ils ont appris lors de conseils d’enfants restreints. Je dessine des 

vignettes et précise la compétence mise en jeu. Les vignettes sont proposées à l’ensemble des élèves et lorsqu’elles 

sont retenues, elles pourront figurer dans les « Carnets de réussites et de fierté ». 

Qu’est-ce que ça a changé ? 
J’ai constaté que lors de leurs échanges les élèves prennent conscience de ce qu’ils ont fait et appris. C’est 

cette prise de conscience qui leur permet d’accéder à une meilleure connaissance des attendus institutionnels. 

Lorsque l’élève sait ce qui est attendu de lui, et qu’il sait évaluer son travail par rapport aux attendus, alors il peut 

progresser. 

J’ai remarqué que les élèves qui se surévaluaient, comme ceux qui se sous-évaluaient ne pouvaient 

progresser, parce qu’ils n’avaient pas conscience de ce qui était attendu. C’est à partir du moment où il évalue 

avec pertinence ses réussites, c’est-à-dire où l’évaluation fait sens pour l’élève qu’elle devient formative et lui 

permet de progresser. Les élèves n’ont plus peur d’être évalués et ils savent expliquer à leurs parents ce document 

qui devient un outil. 

Une année, certains élèves de cycle 2 avaient même proposé en commentaire de faire une proposition 

pour progresser. Ils en auto-évaluaient les effets à la période suivante et l’ajustaient… 

Il me semble que les élèves qui ont conscience de ce qui est attendu d’eux sont plus motivés et entrent 

plus facilement dans les apprentissages qui font sens. Ces livrets d’autoévaluation qui sont rapportés à la fin de 

chaque période, accompagnés du journal de classe donnent une autre vision de ce qui se fait à l’école. Ils 

participent à créer un lien positif et constructif entre l’école et les familles.  
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